
Les défis du monde d’aujourd’hui

	� Les niveaux de violence de genre et de violence 
contre les enfants sont exacerbés par :

	� Les inégalités économiques et de genre et 
l’isolement social accentués par la pandémie de 
COVID-19.

	� Les conflits et les catastrophes liées au climat qui 
ont déplacé des millions d’enfants.

	� La crise alimentaire mondiale - des risques accrus 
pour les filles et les jeunes femmes.

	� La violence au sein du foyer, émanant des parents, 
des soignants ou des partenaires, est l’un des risques 
les plus répandus.

Les priorités mondiales de notre travail

	� Des programmes qui s’attaquent aux causes 
profondes de l’inégalité de genre et de la violence 
contre les enfants, y compris dans les situations 
d’urgence.

	� Mettre fin à toutes les formes de violence par des 
actions de sensibilisation et des programmes.

	� Soutenir les organisations dirigées par des filles 
et des jeunes dans leur travail pour mettre fin à la 
violence de genre.

(+24% par rapport à 2021)

52 changements ou 
évolutions des lois, 

politiques, 
règlements et 

directives

Protection de l'enfance
sensible au genre pour 

5 316 615 filles

142M€ 
dépensés

Résultats du plaidoyer sur la violence contre les filles

9 augmentations ou 
engagements en matière 

de dépenses et de services 
par les gouvernements et 

les partenaires

dans 29 pays

protection des
enfants en
situation d'urgence  

55programmes de

notre objectif :  
Les enfants et les jeunes, en 
particulier les filles, grandissent à 
l’abri de la violence, de la peur et de 
la discrimination et des inégalités de 
genre qui en sont la cause.

Domaine de travail prioritaire :  
Protéger de la violence

 Revue annuelle mondiale 2022

Découvrez tous nos domaines de travail prioritaires en 
2022 sur plan-international.org/annual-review.

https://plan-international.org/annual-review


En 
travaillant avec 

les enfants, les jeunes et les 
familles pour réduire la violence à 

la maison et dans les communautés • En 
consolidant les services de protection et 

des systèmes d’information • En soutenant 
la collaboration multisectorielle  • En 

s’engageant pour des lois et des politiques 
fortes  • En protégeant les enfants dans 

les situations d’urgence Photo p.1 © Plan International / Mushfiqul Alam - Photo p.2 © Plan International

En Amérique
 � El Salvador : Soutien à 150 filles et 

adolescentes pour qu’elles rejoignent le 
Mouvement Ensemble pour le Changement 
et la Justice de Genre et plaident pour la 
prévention de la violence de genre et des 
féminicides.

 � Bolivie : Nous avons amélioré la loi 
générale contre la traite des personnes en 
travaillant avec des partenaires connaissant 
la situation au niveau local pour analyser la 
législation. Les lacunes qu’ils ont identifiées 
dans la loi ont été partagées avec le 
conseil national sur la traite et ajoutées aux 
amendements à la loi.

En Europe
 � Crise en Ukraine : Nous avons travaillé 
avec des partenaires locaux en Pologne, 

en Moldavie, en Roumanie et en Ukraine 
sur la santé mentale et le soutien 
psychosocial des enfants réfugiés, 
la mise à disposition d’espaces sûrs 

pour les enfants et les femmes et la 
sensibilisation aux risques d’exploitation 
sexuelle et de trafic.

En Afrique
 � Bénin : Plus de 540 dialogues 

intergénérationnels ont permis à des jeunes 
et à des personnes plus âgées de discuter 
des normes patriarcales, des masculinités 
positives et des stéréotypes liés au genre qui 
alimentent la violence.

 � Niger : Création de 47 comités de villages 
de protection de l’enfance et formation des 
membres de la communauté à l’identification 
et au signalement des enfants à risque.

 � République Centrafricaine : 
Organisation d’une formation professionnelle 
pour 100 enfants anciennement associés 
à des groupes armés. 115 autres enfants 
risquant d’être recrutés par des forces et 
groupes armés redirigés vers des écoles 
pour reprendre leur scolarité.

 � Ouganda : Actions à plusieurs niveaux 
sur le signalement et l’orientation de la 
protection de l’enfance, par le biais de 
comités pour le bien-être des enfants, de la 
formation de la police, des enseignants, des 
agents de probation et des services sociaux, 
et du soutien aux centres d’assistance 
téléphonique pour enfants en Ouganda, 
ce qui a permis d’augmenter le nombre de 
signalements.

En Asie
 � Inde : Le projet SARTHAK à Mumbai 

vise à garantir que les victimes de violence 
aient accès à des services adaptés à leur 
sexe. Il s’agit notamment de former le 
personnel médical, les enseignants et la 
police au signalement adapté aux enfants 
et de mettre en place des unités de soutien 
pour fournir une aide juridique, des conseils 
psychosociaux et un signalement.

 � Vietnam : L’objectif est de veiller à ce 
que les enfants, en particulier ceux issus 
de minorités ethniques, aient accès à des 
services de soutien tels que l’orientation 
scolaire, qui permettent d’acquérir des 
connaissances et des compétences en 
matière de prévention et de lutte contre la 
violence de genre.

 � Cambodge : Formation des enfants et 
des jeunes sur les risques de l’exploitation 
sexuelle des enfants en ligne, ainsi que sur la 
manière de la signaler.

 � Chine : Le projet de prévention 
de harcèlement à l’école a formé les 
enseignants à des approches participatives 
pour travailler avec les élèves sur des sujets 
liés au harcèlement.
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comment Nous soutenons
la protection contre la violence
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Les défis du monde d’aujourd’hui

	� Plus de 175 millions d’enfants de moins de cinq ans 
ne bénéficient pas d’un enseignement pré-primaire.

	� Les jeunes enfants sont les plus vulnérables aux 
impacts à court et à long terme de la pandémie de 
COVID-19, des crises climatique et alimentaire et 
d’autres urgences.

	� Le financement des programmes pour la petite 
enfance par les gouvernements est insuffisant pour 
répondre aux besoins des enfants, de leurs parents et 
des personnes qui s’en occupent.

Les priorités mondiales de notre travail

	� Soutenir les parents et les soins qui favorisent le 
développement heureux et sain des jeunes enfants, 
l’égalité pour les filles et l’engagement des hommes 
en tant que soignants.

	� Accroître l’accès à des services d’accueil et 
d’éducation de la petite enfance inclusifs et fondés sur 
le jeu, afin de favoriser l’apprentissage des enfants et 
faire progresser l’égalité des genres.

	� Améliorer la programmation du développement de la 
petite enfance dans les situations d’urgence.

(+16% par rapport à 2021) Un meilleur départ dans la vie pour
4 534 890 filles

111M€ 
dépensés

notre objectif :  
Tous les jeunes enfants 
grandissent bien entourés et 
traités de la même manière.

Domaine de travail prioritaire :   
Développement de la petite enfance

Découvrez tous nos domaines de travail prioritaires  
en 2022 sur plan-international.org/annual-review.
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Une 
parentalité et une 

prise en charge qui font 
progresser l’égalité des genres  

• Un apprentissage précoce au 
niveau communautaire • Un soutien 

en matière de santé et de nutrition de 
la mère et de l’enfant  • Une meilleure 
qualité de l’eau, de l’assainissement et de 
l’hygiène dans les communautés
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En Amérique
 � Bolivie : Nous avons travaillé avec les autorités des régions autonomes sur les 

politiques de la petite enfance, en veillant à mettre l’accent sur l’égalité des genres. En 
conséquence, les subventions à la petite enfance qui leur sont allouées ont augmenté.

En Afrique
 � Nigeria : Amélioration de l’accès aux services de nutrition d’urgence pour plus de 

130 000 enfants (52% de filles) et plus de 40 000 femmes enceintes et allaitantes. 
Le programme comprenait un dépistage de la malnutrition, une éducation 
nutritionnelle et une assistance alimentaire.

 � Libéria : Intégration d’interventions en faveur de la petite enfance dans un 
projet de lutte contre le paludisme du Fonds mondial avec la distribution de 2,8 
millions de moustiquaires. Il s’agissait notamment de former les agents de santé 
à la gestion des maladies courantes chez les moins de cinq ans et de soutenir 
les communautés d’hommes pour promouvoir l’engagement en matière de santé 
maternelle et infantile.

 � Cameroun : Création d’une garderie pour 600 enfants âgés de 0 à 4 ans dans 
le cadre d’une initiative visant à aider les mères à reprendre l’école ou une formation. 
Le programme ciblait les jeunes à risque - notamment les victimes de la violence de 
genre et les personnes précédemment associées à des groupes armés.

 � Éthiopie : Interventions sanitaires et nutritionnelles dans plus 
de 40 districts touchés par le conflit et la sécheresse. Les 
programmes d’alimentation des nourrissons et des jeunes 
enfants et de nutrition d’urgence ont concerné 105 000 
enfants de moins de cinq ans et 55 000 femmes 
enceintes et allaitantes.

 � Sénégal : L’initiative des pères responsables, 
engagés et aimants (REAL) a formé des mentors 
masculins plus âgés et respectés pour travailler 
avec des hommes plus jeunes de leur communauté 
afin d’améliorer la communication familiale, les relations, 
la participation des hommes à la garde des enfants et la 
réduction de la violence domestique.

notre soutien au 
développement de la petite enfance
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En Asie
 � Myanmar : Des initiatives numériques ont été utilisées pour cibler 55 villages 

avec des activités de santé maternelle et infantile dispensées par des bénévoles, 
lorsque le travail en personne était impossible. Les bénévoles ont été formés à 
distance et soutenus par des applications de messagerie.

 �  Chine : Nous avons travaillé avec une société d’animation pour développer des 
vidéos destinées aux soignants sur l’engagement des hommes et l’impact de la 
préférence pour les fils et des stéréotypes de genre dans la parentalité.

 � Philippines : Formation d’agents de développement communautaire 
à l’identification des jeunes enfants risquant de souffrir d’un retard de 
développement ou d’un handicap, à l’orientation vers des services et à l’aide aux 
soignants pour qu’ils fournissent des soins à domicile. Ils ont dépisté plus de 7 500 
enfants d’âge préscolaire (50 % de filles) et ont orienté plus de 800 enfants à 
risque vers les services de la petite enfance.

 � Népal : Les programmes de développement de la petite enfance de Plan 
International ont été adoptés et adaptés par les gouvernements locaux - avec le 
soutien continu de nos équipes. Il en résulte des améliorations dans les budgets 
et les politiques visant le développement de la petite enfance dans de multiples 
domaines.
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Les défis du monde d’aujourd’hui 

	� La crise mondiale de l’apprentissage induite 
par la pandémie de COVID-19, les conflits et le 
changement climatique.

	� Souvent, les systèmes éducatifs ne fournissent 
pas les connaissances et les compétences 
nécessaires dans un monde en mutation.

	� Il est urgent d’intensifier les efforts locaux, 
nationaux et mondiaux pour soutenir une 
éducation inclusive de qualité.

 Les priorités mondiales de notre travail

	� La prestation d’une éducation transformatrice de 
genre – qui a l’égalité des genres comme objectif 
central.

	� Défendre et améliorer l’accès à une éducation 
de qualité dans les situations d’urgence et les 
crises prolongées.

	� Favoriser un accès plus large à l’enseignement 
continu par des méthodes innovantes et 
adaptables, y compris le numérique.

	� Faire entendre les voix des jeunes dans la 
défense de l’éducation.

dans 23 pays

programmes

d’éducation en
situation d'urgence 

(+11% par rapport à 2021)

17 changements ou 
évolutions des lois, 

politiques, 
règlements et 

directives

12 augmentations 
ou engagements de 

dépenses et de 
services par les 

gouvernements et 
les partenaires

4 981 691 filles  
ayant un meilleur accès

à l'éducation

121M€ 
dépensés

Résultats du plaidoyer sur
l'éducation des filles La pétition Aux Filles 

l’Égalité a recueilli
49 524 signatures
de 149 pays dans le but 

de promouvoir l'éducation 
pour lutter contre les 
fausses informations 

en ligne

42

notre objectif :  
les enfants, en particulier les filles, 
reçoivent l’éducation nécessaire 
pour réussir dans la vie.

Domaine de travail prioritaire :  
éducation inclusive et de qualité

Découvrez tous nos domaines de travail prioritaires  
en 2022 sur plan-international.org/annual-review.

 Revue annuelle mondiale 2022

https://plan-international.org/annual-review


La 
transformation 

de l’enseignement et 
l’apprentissage  • Le soutien aux 

enfants non scolarisés • L’amélioration 
des programmes et du matériel 

d’apprentissage • L’accès à l’enseignement 
dans les situations d’urgence et les crises 
prolongées  • L’influence sur les dépenses 

et les politiques gouvernementales • 
L’amélioration de la gouvernance, 

l’environnement scolaire et la sécurité

Au niveau mondial
 � L’initiative “L’éducation est le pouvoir”, 

en partenariat avec des jeunes militants, 
a cherché à obtenir des engagements en 
faveur d’une éducation transformatrice en 
matière de genre lors du Sommet mondial 
sur l’éducation et de la COP26. Les 
engagements spécifiques du Cameroun, du 
Tchad, de la Guinée, du Malawi, du Niger, du 
Pakistan et de la Tanzanie figurent parmi les 
résultats obtenus. 

En Amérique
 � El Salvador : Des centres de soins 

communautaires accueillant 3 685 enfants 
ont été mis en place pour soutenir l’éducation 
pré-primaire, aidant les enfants à obtenir de 
meilleurs résultats d’apprentissage dans le 
primaire.

En Europe
 � Roumanie : Le programme d’éducation 

sûre et inclusive a répondu aux besoins 
immédiats des enfants réfugiés ukrainiens, 
en fournissant des tablettes et des espaces 
d’apprentissage temporaires, et vise à 
soutenir l’intégration dans les écoles locales.

En Afrique
 � Des enseignants du Mali, du Burkina 

Faso et de la frontière entre le Cameroun 
et le Nigeria ont reçu une formation 
sur les approches axées sur l’élève et 
transformatrices de genre qui améliorent 
l’apprentissage de la lecture, de l’écriture et 
des mathématiques, et renforcent 
les compétences sociales et 
émotionnelles.

 � Jordanie : 
Les programmes 
informels d’arabe et 
de mathématiques 
accessibles sur des 
tablettes sous forme 
de livres électroniques 
avec des exercices et 
des animations vidéo, 
permettent un accès 
hors ligne au matériel. 
Lorsqu’ils sont 
connectés, les 
enseignants 
peuvent suivre 
les progrès des 
élèves.

 � Zimbabwe : 13 460 adolescentes ont 
rejoint des programmes d’alphabétisation 
et d’apprentissage du calcul dans 88 
centres d’apprentissage communautaires. 
Pour s’adapter aux restrictions liées 
à la COVID-19, l’apprentissage mixte 
supplémentaire a inclus des visites de porte 
à porte et des groupes d’étude par téléphone.

 � Les repas scolaires de Plan 
International ont soutenu l’éducation de 
450 735 enfants au Mali, en Sierra Leone, 
au Kenya, en Éthiopie et au Cambodge.

 � Somalie : Des messages 
radiophoniques et des discussions avec 
un public estimé à 250 000 personnes 

ont permis de sensibiliser à l’importance 
de l’éducation des filles et aux risques 

de violence, d’exploitation 
et d’abus qu’elles 

encourent.

 � Éthiopie : 74 filles non scolarisées ont 
pu accéder à une éducation élémentaire 
grâce à l’approche de la conversation 
communautaire. Les participants partagent 
ainsi des informations sur les filles qui 
risquent de manquer l’école parce qu’elles 
travaillent ou souffrent d’un handicap.

En Asie
 � Chine : 130 enseignants ont été formés 

pour dispenser des cours en STIM selon une 
approche s’adressant à la fois aux garçons 
et aux filles. Près de 1 000 filles ont suivi 
des cours en STIM, notamment de codage 
robotique tandis que 5 050 filles ont participé 
à des initiatives STIM.

Notre soutien à une
éducation inclusive et de qualité
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Les défis du monde d’aujourd’hui

	� Les jeunes de moins de 30 ans représentent 
actuellement un peu plus de 2,6 % des députés dans 
le monde. La participation aux élections a diminué.

	� Les jeunes restent engagés en dehors de la 
politique officielle.

	� La pandémie a restreint la capacité des jeunes à 
exercer leur droit de participation et a accéléré la 
croissance de l’utilisation des réseaux sociaux.

Les priorités mondiales de notre travail
Faire entendre la voix des jeunes et leur rôle moteur :

	� Avec des programmes et des actions de plaidoyer 
qui aident les jeunes militants à mener des actions 
collectives et à faire progresser l’égalité des genres.

	� En renforçant le mouvement – travailler directement 
avec des réseaux et des groupes de jeunes 
autonomes, en finançant leur travail et en les 
connectant aux processus de prise de décision.

	� En travaillant sur et via les espaces numériques.

(-46% par rapport à 2021)

14 changements ou 
évolutions des lois, 
des politiques, des 
règlements et des 

directives

6 augmentations ou 
engagements de 
dépenses et de 
services par les 

gouvernements et 
les partenaires

2 450 753 filles  
soutenues pour devenir
des citoyennes actives59M€  

dépensés 

Résultats du plaidoyer sur 
le leadership des filles La pétition Aux Filles, 

l’Égalité a recueilli
49 524 signatures
de 149 pays dans le but 

de promouvoir l'éducation 
pour lutter contre les 
fausses informations 

en ligne

Notre objectif : Les filles, les garçons et 
les jeunes ont le pouvoir de prendre des 
mesures sur les questions qui les concernent 
en conduisant le changement au sein de leur 
propre communauté et en influençant les 
décisions à plus haut niveau.

Découvrez tous nos domaines de travail prioritaires  
en 2022 sur plan-international.org/annual-review.

 Revue annuelle mondiale 2022

Domaine de travail prioritaire :  
Les jeunes : pilotes du changement

https://plan-international.org/annual-review


En soutenant leur action 
collective • En facilitant 

l’engagement des jeunes auprès 
des gouvernements et autres 
décideurs • Jeunes : Pilotes du 

changement dans les médias • En 
permettant la participation des 
jeunes dans les interventions 

d’urgence

Au niveau mondial
 � À l’occasion de la Journée internationale 

de la fille 2021, la pétition des filles a appelé les 
gouvernements à éduquer les enfants à la culture 
numérique - une étape essentielle pour lutter 
contre la désinformation. Elle a recueilli 49 524 
signatures dans 149 pays et a permis aux autorités 
de Zambie, du Cameroun, des Philippines, du 
Pérou et de l’Équateur de s’engager à améliorer la 
culture numérique et la sécurité en ligne des filles.

En Afrique
 � Afrique de l’Ouest : Le Youth Challenge Fund 

soutient l’action collective des filles et des jeunes 
en Afrique de l’Ouest pour fournir des services et 
des solutions dans leurs communautés. Il a financé 
23 groupes dirigés par des jeunes pour sensibiliser 
leurs communautés aux effets du COVID-19.

 � Sénégal : La campagne “Agir pour les filles”, 
réunissant des organisations de jeunesse, 
des ONG et d’autres, a ciblé les candidats aux 
élections locales et parlementaires. Plus de 60 
candidats ont signé le manifeste de la campagne 
en faveur des droits des filles.

 � Ghana : Un réseau de jeunes plaidant pour le 
droit aux soins médicaux gratuits et accessibles 
pour les victimes de violences domestiques et 
de viols a eu de l’impact sur un député renommé 
qui a fini par présenter cette problématique au 
Parlement.

 � Kenya : Les programmes de Champions 
du changement, qui se déroulent dans plus de 
40 pays, préparent les jeunes à lutter contre 
la discrimination et à prendre des mesures 
collectives en faveur de l’égalité des genres. 
Dans le comté de Tharaka, plus de 400 
conducteurs de moto-taxis Champions 
du changement participent aux travaux 
de prévention et de signalement de la 
violence de genre et de l’E/MGF.

 � Tanzanie : Une série de pièces 
radiophoniques dirigées par des jeunes a 
abordé l’importance de l’éducation des 
filles et du soutien des parents à 
l’éducation.

 � Mozambique : Un mouvement 
social remettant en cause les normes 
qui favorisent le mariage des enfants 
et les grossesses précoces est en 
train de se construire grâce aux 
réseaux d’éducation et aux centres de 
jeunesse créés par le projet Break Free 
à Mogovolas.

 � Liban : Le programme She Leads, 
ici et dans 8 autres pays d’Afrique de 
l’Est et de l’Ouest et du Moyen-Orient, 
vise à renforcer le leadership des 
filles et des jeunes femmes. Les 
groupes soutenus au Liban plaident 
sur des questions telles que les droits 
reproductifs des jeunes femmes, 
la cyberintimidation et les droits de 
garde des mères.

comment Nous aidons les jeunes à être 
pilotes du changement
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En Asie
 � Népal : Plus de 1 700 filles sur la page Facebook de 

Girls Out Loud discutent des normes sociales et de genre 
néfastes, du plaidoyer numérique et d’autres questions qui les 
concernent. Girls Out Loud est actif dans 15 pays.

 � Les Children’s Climate Cards sont un ensemble 
d’activités ludiques destinées à inciter les enfants à faire 
entendre leur voix sur le changement climatique. Elles ont 

été utilisées dans des clubs parascolaires en Indonésie et 
dans des camps de personnes déplacées au Myanmar et leur 
utilisation a été approuvée dans les écoles du Timor-Leste.
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Les défis du monde d’aujourd’hui

	� La santé et les droits sexuels et reproductifs des 
jeunes sont impactés par la COVID-19, les crises 
humanitaires et les politiques régressives.

	� La décision de la Cour suprême des États-Unis sur 
l’avortement a des conséquences mondiales mais des 
avancées ont été réalisées en matière de législation et 
de budgets sur l’avortement sans risque en Argentine, 
au Bénin, au Népal, au Mexique et en Thaïlande.

	� Face aux défis législatifs et sociétaux posés par les 
mutilations génitales féminines et l’excision (E/MGF), 
la tendance aux E/MGF transfrontalières et aux  
E/MGF pratiquées par des professionnels de la santé 
se poursuit.

Les priorités mondiales de notre travail

	� Protéger et amplifier l’accès des jeunes à une 
éducation sexuelle complète au sein et à l’extérieur 
des écoles ainsi que l’accès à des services de santé 
sexuelle et génésique de qualité.

	� S’attaquer aux attitudes et aux croyances néfastes 
sur la sexualité des adolescents qui aboutissent au 
mariage des enfants.

	� Fournir des informations et des services sur la santé 
et les droits sexuels et reproductifs aux filles dans les 
situations d’urgence.

(+46% par rapport à 2021)

17 changements ou 
évolutions des lois, 

politiques, 
règlements ou 

directives

5 augmentations ou 
engagements de 

dépenses et de services 
par les gouvernements 

et les partenaires

Améliorer la santé sexuelle
et reproductive de 
5 125 642 filles

101M€ 
dépensés

résultats du plaidoyer sur la grossesse des adolescentes

dans 12 pays

santé, et de santé et 
droits sexuels et 
reproductifs en 
situation d'urgence 

programmes de42

Notre objectif :
Les filles et les jeunes 
femmes ont le contrôle 
de leur vie et leur corps. 

Domaine de travail prioritaire :  
Santé et droits reproductifs 
et sexuels

Découvrez tous nos domaines de travail prioritaires  
en 2022 sur plan-international.org/annual-review.
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En fournissant 
une éducation sexuelle 

complète  • En renforçant 
les services de santé pour les 

jeunes  • En améliorant la santé et 
l’hygiène menstruelle • En prévenant 
les pratiques néfastes, notamment le 

mariage des enfants et les E/MGF, 
la santé et les droits sexuels 

et reproductifs dans les 
situations d’urgence

En Amérique
 � Brésil : La campagne My Cycle, My Rules en faveur 

de la santé menstruelle des filles a atteint plus de 430 000 
personnes par le biais d’activités communautaires.

En Afrique
 � Rwanda : Notre programme complet d’éducation sexuelle a 

été adopté par le ministère de la santé pour être mis à profit à 
destination des enfants non scolarisés.

 � Togo : Une clinique mobile a fourni des conseils sur 
la santé sexuelle et reproductive et des services de 
contraception aux jeunes ruraux et à leurs familles, ciblant 
ainsi plus de 17 500 filles et femmes.

 � Le programme Break Free au Burkina Faso, en Éthiopie, 
au Kenya, au Malawi, au Mali, au Mozambique, au Niger, 
au Soudan et en Zambie vise à changer les attitudes et les 
coutumes qui conduisent aux grossesses précoces et aux 
mariages d’enfants. Les activités comprennent la création de 
mouvements de jeunes, des émissions de radio, l’éducation et 
la mobilisation des dirigeants communautaires et des conseils 
scolaires.

 � Ouganda : Dans le cadre des mesures d’aides aux 
réfugiés, nous avons pu cibler plus de 67 500 personnes 
avec des informations et des services, notamment sur la 
santé sexuelle et reproductive. Dans un quartier d’accueil des 
réfugiés, l’utilisation de la contraception est passée de 18% en 
2021 à 45,8% en juin 2022.

 � Guinée Bissau : Formation de 35 fonctionnaires chargés 
des migrations à la prévention des mutilations génitales 
féminines transfrontalières, et de plus de 1300 enseignants et 
prestataires de soins de santé, en partenariat avec l’UNICEF.

 � Malawi : Des filles ont utilisé une méthode de carte 
d’évaluation pour plaider avec succès en faveur de services 
de santé adaptés aux jeunes dans leur village de Mzimba. Il 
s’agissait du tout premier service de ce type dans leur région.

 � Éthiopie : En collaboration avec le ministère de la Santé, 
nous avons soutenu l’accès aux services de santé sexuelle et 
reproductive essentiels pour les adolescents touchés par le 
conflit. Ces services comprenaient des conseils, 
des soins, la fourniture de contraceptifs et de 
services liés au VIH via des centres de santé 
et des espaces sécurisés. 

En Asie
 � Bangladesh : Soutien au déploiement d’un programme 

d’éducation sexuelle de deux ans et la création de clubs 
d’adolescents pour partager l’apprentissage de la santé et des 
droits dans plus de 1 000 écoles.

 � Philippines : 962 animateurs de jeunesse ont été formés 
en tant que pairs éducateurs sur les méthodes contraceptives 
modernes, les infections sexuellement transmissibles, les 
relations, la prévention de la violence sexuelle, la santé 
mentale et l’égalité des genres.

comments Nous soutenons

la santé et les droits sexuels  
et reproductifs des filles
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Les défis du monde d’aujourd’hui

	� Selon les prévisions, le chômage mondial devrait 
dépasser les taux antérieurs à la pandémie au 
moins jusqu’en 2023, en raison des conséquences 
liées à la pandémie de COVID-19 et au conflit en 
Ukraine.

	� Les jeunes femmes sont touchées de manière 
disproportionnée. Le pourcentage mondial de 
jeunes femmes n’ayant pas d’emploi, d’éducation 
ou de formation en 2020 était deux fois plus élevé 
que celui des jeunes hommes.

Les priorités mondiales de notre travail

	� Des approches qui incluent les compétences 
essentielles et les voies d’accès à l’emploi salarié 
et indépendant pour faire progresser l’égalité des 
genres.

	� Soutenir le développement des compétences 
vertes et numériques.

	� Répondre aux besoins dans les contextes urbains, 
ruraux et d’urgence.

	� Construire des partenariats qui soutiennent la 
justice économique et les droits des jeunes.

(+61 % par rapport à 2021)

1 290 570 filles  
et jeunes femmes ont

amélioré leurs compétences
et leurs possibilités

de travail

74M€ 
dépensés

notre objectif : 
Les jeunes marginalisés, en particulier 
les jeunes femmes, acquièrent des 
connaissances et des compétences, 
trouvent des débouchés professionnels 
et s’engagent activement dans un travail 
décent de leur choix.

Domaine de travail prioritaire :   
Des compétences et  
un travail décent

Découvrez tous nos domaines de travail prioritaires  
en 2022 sur plan-international.org/annual-review.
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La formation 
professionnelle, 

commerciale et aux compétences 
essentielles et l’engagement 

communautaire  • Le travail avec 
le secteur privé pour créer des 

débouchés • La mise en avant 
de meilleures conditions de 
travail pour les jeunes • 

L’autonomisation économique 
des jeunes dans les 

situations d’urgence

En Amérique
 � Équateur : Les groupes d’épargne Educas incluent des 

personnes traditionnellement exclues par le secteur financier 
et stimulent l’esprit d’entreprise. Les femmes dirigent la gestion 
d’Educas et disposent ainsi d’une plus grande autonomie 
financière.

 � République dominicaine : Soutien à la formation 
technique, à l’apprentissage et à l’accès à un travail décent 
pour les jeunes - principalement des mères célibataires – à 
l’Académie Tui, en collaboration avec le tour opérateur.

 � Nicaragua : Près de 300 adolescents ont animé des 
formations pour les jeunes sur les droits, les responsabilités, 
la gestion du budget et les initiatives d’entrepreneuriat social 
dans leurs écoles et leurs communautés.

En Afrique
 � Sénégal : Des mini-centrales solaires ont été fournies 

à 13 villages ; plus de 1300 petites entreprises 
créées par des femmes utilisent des énergies 
renouvelables. Le projet de développement 
économique et social des femmes par les 
énergies renouvelables au Sahel est également 
présent au Mali et au Niger.

 � Soudan : Près de 1500 jeunes femmes 
ont été formées au marketing et à 
l’éducation financière. À la fin de l’année, 
50 % de toutes les participantes avaient 
un revenu provenant d’une activité 
indépendante, y compris dans des rôles 
à prédominance masculine, comme celui 
d’électricien.

 � Mozambique : 35 qui ont échappé aux mariages d’enfants 
ont été formées aux techniques de couture et à la gestion 
d’entreprise, puis ont reçu des kits de démarrage pour exercer 
une activité indépendante.

 � Ouganda : 28 951 jeunes, dont plus de 17 000 jeunes 
femmes, ont formé 950 associations d’épargne. Les 

jeunes des associations d’épargne acquièrent des 
compétences pratiques en matière d’épargne, 

d’investissement, de gestion des prêts et 
d’alphabétisation financière, ainsi qu’en 
agriculture. 
 

 � Éthiopie : Une analyse de genre a été menée dans 
les secteurs du textile et de l’eau afin de soutenir des 
environnements de travail sûrs pour les jeunes femmes. Les 
résultats de l’analyse ont permis de trouver des débouchés 
professionnels décents pour 53 jeunes femmes dans des 
parcs industriels.

En Asie
 � Philippines : Près de 2000 jeunes femmes ont acquis 

des compétences en matière de vie, d’employabilité et 
d’entrepreneuriat grâce à notre plateforme d’apprentissage 
numérique, YES!Academy.

comment Nous soutenons l’accès

Aux compétences et au travail décent
Qu

el
qu

es
 ex

em
pl

es
 d

e n
ot

re
 tr

av
ai

l

	  
facebook.com/planinternational

	  
twitter.com/planglobal

	  
instagram.com/planinternational

	  
linkedin.com/company/plan-international

	  
youtube.com/user/planinternationaltv

Photo p.1 © Plan International 
Photo p.2 © Plan International / Mushfiqul Alam

https://facebook.com/planinternational
https://facebook.com/planinternational
https://twitter.com/planglobal

https://twitter.com/planglobal

https://instagram.com/planinternational

https://instagram.com/planinternational

https://linkedin.com/company/plan-international

https://linkedin.com/company/plan-international

https://youtube.com/user/planinternationaltv
https://youtube.com/user/planinternationaltv


Les défis du monde d’aujourd’hui

	� Une augmentation spectaculaire de l’insécurité 
alimentaire - exacerbée par le changement climatique 
et les conflits, ainsi que les séquelles de la pandémie, 
et l’inflation qui en résulte.

	� La crise climatique intensifie également les inégalités 
de genre, en particulier pour les filles et les jeunes 
femmes les plus marginalisées, augmentant la 
probabilité que les filles abandonnent l’école et le 
risque de mariage d’enfants ou de violence de genre.

	� Le nombre de personnes déplacées de force par les 
crises a dépassé les 100 millions en mai 2022.

Les priorités mondiales de notre travail

	� Promouvoir des réponses humanitaires qui répondent 
aux besoins des enfants, en particulier des filles.

	� Soutenir les enfants face à la crise alimentaire. 
Huit pays - le Kenya, l’Éthiopie, la Somalie, le Sud-
Soudan, le Mali, le Burkina Faso, le Niger et Haïti - ont 
été classés prioritaires pour la réponse initiale.

	� Le conflit en Ukraine nous a incités à travailler pour 
la première fois dans quatre pays : l’Ukraine, la 
Moldavie, la Roumanie et la Pologne.

	� L’expansion, dans plusieurs pays, d’approches 
efficaces, y compris la fourniture de repas scolaires et 
l’aide en espèces et sous forme de bons, qui offrent 
choix et dignité aux personnes en situation de crise.

Notre objectif : protéger et faire respecter 
les droits des enfants, en particulier 
des filles, avant, pendant et après les 
situations d’urgence.

Domaine de travail prioritaire :  
Urgences et réponses 
humanitaires

 Revue annuelle mondiale 2022

Découvrez tous nos domaines de travail prioritaires  
en 2022 sur plan-international.org/annual-review.

dans 29 pays

protection 
des enfants  

programmes de

dans 26 pays

d’assistance en espèces
et sous forme de bons  dans 23 pays

d’Éducation

dans 12 pays

programmes de
santé, et de santé et droits 
sexuels et reproductifs dans 26 pays

sécurité alimentaire

(-5% par rapport à 2021)

réponses aux 
catastrophes 

147M€ 
dépensés 

81
7 885 648  filles

concernées

programmes
42

43 programmes de

4255 programmes

17
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La protection de l’enfance 
• L’éducation • La santé 

et les droits sexuels et 
reproductifs  • La sécurité 
alimentaire et les moyens de 

subsistance • L’assistance 
en espèces et sous forme 

de bons • La résilience 
et l’adaptation au 

changement 
climatique

En Amérique
 � Guatemala : Les programmes de lutte contre la faim – en 

collaboration avec le gouvernement – comprenaient un volet sur la 
nutrition des enfants, un soutien à la création de jardins familiaux et 
d’élevage de volaille et une aide alimentaire ou en espèces pour les 
familles à risque. Nous avons également renforcé la capacité des 
communautés à anticiper et à répondre à la menace liée à la faim.

En Europe
 � Les interventions en Pologne, en Moldavie, en Roumanie et 

en Ukraine comprenaient un soutien en matière de santé mentale et 
un soutien psychosocial pour les enfants réfugiés et les enfants des 
communautés d’accueil dans des espaces sûrs pour les enfants et 
les femmes ; l’orientation vers un soutien spécialisé si nécessaire ;  
et la sensibilisation aux risques d’exploitation sexuelle et de traite.

En Afrique
 � Nigeria : Amélioration de l’accès aux services de nutrition 

d’urgence pour plus de 130 000 enfants (52% de filles) et plus de 
40 000 femmes enceintes et allaitantes. Le programme comprenait le 
dépistage de la malnutrition, l’éducation nutritionnelle et l’assistance 
alimentaire, y compris une alimentation complémentaire mensuelle 
ou des bons électroniques.

 � République Centrafricaine : Organisation d’une formation 
professionnelle pour 100 enfants anciennement associés à des 
groupes armés. 115 autres enfants risquant d’être recrutés 
par des forces et groupes armés ont été redirigés vers des 
écoles pour reprendre leur scolarité.

 � Afrique occidentale et centrale : Nous avons 
travaillé avec des partenaires sur les activités de 
plaidoyer et la programmation pour mettre en œuvre 
la Déclaration sur la sécurité dans les écoles, qui 
vise à protéger les élèves, les enseignants et les 
écoles contre les attaques des forces armées.

Comment nous soutenons les filles dans les 
situations d’urgence
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 � Malawi : Renforcement de la capacité des filles et d’autres 
personnes à se préparer et à réagir aux cyclones, notamment en 
améliorant les systèmes d’alerte précoce grâce à des pluviomètres 
communautaires et à la surveillance du débit d’eau.

 � Ouganda : Dans le cadre des mesures d’aide pour les réfugiés, 
nous avons pu aider plus de 67 500 personnes grâce à des 
informations et des services, notamment sur la santé sexuelle et 
reproductive. Dans un quartier d’accueil des réfugiés, l’utilisation de 
la contraception est passée de 18% en 2021 à 45,8% en juin 2022.

 � Kenya : Une formation sur l’agriculture intelligente face au 
climat et les techniques agricoles adaptatives a concerné 2 362 
familles à Bondo.

 � Zambie et Zimbabwe : Nous avons aidé des jeunes 
femmes à étudier l’impact du changement climatique sur 
l’éducation des filles dans leurs zones rurales et à formuler 
des recommandations pour un changement de politique. Elles 
ont partagé leurs appels à l’action dans Les adolescentes face 
à la crise climatique : les voix de la Zambie et du Zimbabwe, 
et directement avec les ministres du gouvernement lors de 
la COP26, et ont utilisé leurs recherches pour influencer les 
dirigeants de leurs propres communautés afin d’améliorer l’accès 
des filles à l’éducation.

 � Les repas scolaires de Plan International ont soutenu 
l’éducation de 450 735 enfants au Mali, en Sierra Leone, au 
Kenya, en Éthiopie et au Cambodge.

En Asie
 � Philippines : Collaboration avec le ministère de l’éducation 
pour veiller à ce que les lieux d’enseignement soient 

construits et gérés selon des normes convenues en 
termes de sécurité, d’égalité et d’inclusion des sexes, 

de changement climatique et de facteurs de risque de 
catastrophe.

 � Timor-Leste : Soutien aux comités de 
gestion des catastrophes dans les écoles et à 
l’élaboration de plans d’action multirisques. Les 
actions comprenaient l’amélioration de la sécurité 
des écoles, des plans d’évacuation, des systèmes 
d’alerte précoce, l’aménagement de terrasses et 
la plantation d’arbres.
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